
noria

.y-

AUX ELECTEURS

——»<»î»;o
1, .

' * V
'

. %

LES DEPENSES PUBLIQUES

Depuis quelques aunées, l'opposition e'est obstinément ap-

pliquée à défigurer tout oe qui se rattache aux dépenses pu-

bliques. Il est facile d'affirmer, de tronquer les faits, d'exagé-

rer les ohiffrea. et cette manie semble être passée à l'état de

seconde ii,iture parmi les journalistes et les orateurs libéraux.

Toutefois, nous avons l'intention de traiter cette importante

question des dépenses publiques, non pas au moyen de grands

efforts oratoires^ mais d'une manière pratique, en prenant les

chiffres dans les documents officiels, et en les présentant sous

leur vrai jour, de telle sorte qu'on pourra se former une idée

raisonnée des finances du pays.

En premier lieu, il est impossible de fiiire connaître l'état réel

des choses en disant que les dépenses totales étaient, il y a

qainze ou vingt ans, do vingt-cinq millions de dollars, et qu'elles

s'élèvent aujourd'hui à trente-cinq millions. Nous devons aussi

«avoir pour quelles fins ot à l'avantage d« qaif oef surpluB


